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70 de la Digital Equipment Corporation. Le logiciel
ASTROSO a fait l'objet de perfectionnement,
tandis que le catalogue d'objets spatiaux rési-
dents (RSOC = Resident Space Object Catalog)
tenu par le Commandement de la défense aéro-
spatiale de l'Amérique du Nord (NORAD) a été
élargi et comprend maintenant plus de 1 000
entrées. L'identification des satellites peut se
faire en six secondes, (l'analyse complète prend
une minute), et leur position peut être détermi-
née à 10 secondes d'arc près. 14

Quels que soient le coût et le nombre d'an-
nées consacrés à leur mise au point, les sys-
tèmes d'observation optiques doivent se
conformer aux lois de la physique. Leur pou-
voir de résolution se heurte à certaines limites,
que l'on détermine au moyen de calculs portant
sur l'ouverture de la caméra et sur les objets
observés.

On définit comme suit la magnitude limite
de tout télescope :

m=2,7+5logD

où D est le diamètre de l'ouverture en milli-
mètres. La limite pour un système GEODSS
ayant un miroir de 1 mètre de diamètre sera
donc de m = 17,7, ce qui suffit pour distin-
guer la plupart des satellites.15

L'angle correspondant au plus petit pouvoir
de résolution angulaire, qui est défini comme
suit :

4^ = 120/D

et où (b est donné en secondes d'arc, est un
autre facteur qui doit entrer en ligne de
compte. Pour le même système GEODSS,
cet angle sera donc en principe d'environ
0,12 seconde d'arc. Toutefois, (b est aussi
limité par l'atmosphère terrestre, qui établit
l'angle limite au sol à environ 0,5 seconde
d'arc.

À titre d'exemple, prenons le cas du Molniya
1, vol 20, qui est un satellite de communications
lancé de Plesetsk le 4 avril 1972. Son périgée est
à une hauteur de 480 km, san apogée étant à
presque 40 000 km. Le satellite est un cylindre

A Télescope principal du polygone d'essais expérimentaux
GEODSS à la base aérienne de White Sands. Il a une
ouverture de 31 pouces et il s'agit d'un système P/5.
(Tiré de Weber, 1979).

14 Randolph, A. "USAF Upgrades Deep Space Techno-
logy", Aviation Week and Space Technology, 28 fév. 1983,
pp. 57-58.
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851-868; et Veis, G. "Optical Tracking of Artificial
Satellites", Space Science Reviews, v. 2, 1963, pp. 250-
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